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En tant que jeune militant, je suis convaincu que notre Parti doit continuer à se 
réinventer pour être en phase avec les habitudes de notre époque. Aujourd’hui, la 
jeunesse  dont je fais partie est hyperconnectée. Nous avons tous un smartphone, 
nous sommes présents sur la plupart des réseaux sociaux, et beaucoup d’entre nous 
lisons même la presse directement sur des applications mobiles. 

Le Parti communiste doit suivre cette voie de la modernité. Bien sûr, le PCF est déjà 
présent sur presque tous les réseaux sociaux, et chaque fédération, voire chaque 
section, possède sa page Facebook, Instagram, X (anciennement Twitter), etc. C’est 
une bonne chose, mais je pense que nous devons aller plus loin. 

Notre Parti a besoin, selon moi, d’une application mobile dédiée, téléchargeable 
sur smartphone. 

Bien entendu, l’accès à cette application serait sécurisé : chaque utilisateur 
disposerait d’un identifiant géré par Cotiel 2. Ainsi, si un adhérent ne paie plus ses 
timbres ou quitte le Parti, son compte serait automatiquement désactivé. Cela 
garantirait que l’outil reste réservé aux militants à jour de leurs cotisations. 

Mais que trouverait-on sur cette application ? 

•Les comptes rendus des réunions de cellule, de section, de fédération, et même 
ceux des instances nationales. 
•Un calendrier virtuel recensant toutes les prochaines actions et rendez-vous 
militants, qu’ils soient locaux ou nationaux. 
•Un fil d’actualité pour partager en temps réel les informations et communications 
du Parti, du terrain à la direction nationale. 
•Un annuaire ou un système de messagerie interne permettant aux camarades 
ayant des responsabilités de prendre contact plus facilement et rapidement avec les 
militants. 

Cet outil viendrait faciliter le travail militant, fluidifier la circulation de l’information et 
renforcer notre efficacité collective. 

Bien sûr, cette proposition d’application mobile n’a pas vocation à remplacer le 
contact humain et fraternel, si cher à notre Parti. Il ne s’agit pas de se réfugier 



derrière un écran, mais de mettre le numérique au service du réel. Pour nos 
camarades les plus âgés, ou pour celles et ceux qui ne souhaitent pas utiliser cet 
outil, aucune obligation : le fonctionnement traditionnel du Parti doit continuer 
d’exister en parallèle. L’application doit être un outil supplémentaire, pas une 
contrainte. 

Voyons-la comme un moyen de rendre notre organisation plus réactive, plus 
connectée, et plus attractive pour les générations militantes d’aujourd’hui et de 
demain. 
 


